
HISTOIRE  DE  L ’ EGLISE  DE  ROME  

jous  le  Pontificai  des  Papes  Pafchal  II.  Gelafie  

li.  &  Calìxte  II.  contenant  l ’ Origine  ,  le  pro-  

grez  &  la  fin  des  conteflations  que  le  Saint  

Siege  eut  anse  l' Empire  touchant  les  Invefiitu-  

res.

EltElìon

P
A schal  II.  appellò  Rainier  avant  fon  Ponti ­

ficar  >  fila  de  Crefcent  &  d ’ Alfacie  ,  étoit  de

nouvelle  bibliotheque
étant  mortl ’ an  noi.  Henry  forma  ledefleinde  Deffeins  

paffer  en  Italie,  d ’ aller  à  Rome,  &d ’ y  tenir  un  de  Pafchal  

Concile  au  commencement  de  l ’ an  1102.  pour  II-  cantre  

y  regler  les  differens  qu ’ il  avoit  avec  le  Saint  l ’ Empe-  

Siege.  Le  Pape  Pafchal  ne  s ’ y  oppofoit  pas  ou- rfMr  ^ en~  

vertement,  &  y  avoit  mème  invite  l ’ Empereur;  D*  

cependant  comme  ils  fedéfioient  l ’ un  de  l ’ autre,  

l ’ Empereur  n ’ ofa  fe  confier  aux  Italiens ,  &  Paf ­

chal  ne  fut  pas  fàché  que  Henri  ne  vìnt  point  

en  Italie.

Il  tini  neanmoins  un  nombreuxConcileàRo-  c<>»«7e  de  

me  vers  la  fin  duCaréme,  où  Henri  ne  s ’ étant  r  ome  
point  trouvé  ,  &  n ’ y  ayant  point  envoié  d ’ Am-  fous  Pafi  

ficat ,  fils  de  Crefcent  &  d ’ Alfacie  ,  étoit  de  baffadeurs,  fut  excommunié  avec  tous  ceux  quicW  II.  

Tofcane.  Il  embrafla  la  vie  Monaftique  &  la  1 prendroient  fon  parti:  &  parce  que  plufieurs  fou-  contre  

pratiqua  dans  l ’ Abbaie  de  Cluny  ,  fous  l’ Abbé  i  tenoientquel ’ onnedevoitpointfefoucierdecesf-E ” '^-  

Hugues.  Il  fut  créé  Cardinal  Prètre  de  Saint  t  Anathèmes.,  le  Pape  fit  drefler  dans  ce  Con  Cile rew  

Clement  par  Gregoire  VII.&faitAbbé  duMo-  “  '  "  ”

naftere  de  S.  Eftienne  &  de  Saint  Laurent  de  

Rame.  Aprés  la  mort  d ’ LJrbain  II.  les  Cardi-  

naux  jetterent  lavùèfur  luipour  l ’ éleverauSou-  

verain  Pontificai  : l ’ ayant  appris  ,  il  fe  cacha  

quelque  temps  ;  mais  aiant  étédécouvert,  il  fut  

proclamò  Pape  par  tous  les  Cardinaux  avec  les  , .  t

acclamations  duPeuple  ,  &  confacré  le  quator-  condamné  ce  que  la  Sainte  Eglife  univerfelle  

ziéme  jour  d ’ Aofit  de  l ’ an  1099.  nnnrnnvp/t  ronda  mns.  T.ePann  enìaparp  fpr.<

Mort  de  La  premiere  chofe  qu ’ il  entreprit ,  ce  fut  de  

Guibert.  chaffer  entierementl ’ Antipape  Guibert  :  il  lui  fit  

^Intipa-  la  guerre ,  l ’ obligeade  s ’ enfu'ir  dans  les  monta-

5™  lui g n es  de  l ’ Abruzze  où  il  mourut  l ’ an  1100.  Sa  <  

mort  ne  fit  pas  ceffer  le  Schifme  qui  duroit  de-  ,  

puis  vingt  ans  ;  car  il  y  eut  aprés  lui  trois  An-1  : 

tipapes,  qui  fe  fuccederent  l’ un  aprés  l ’ autre  ,  

mais  qui  perirent  tous  en  peu  de  tems.  Le  pre ­

mier  fut  Albert  d ’ Atella  ,  que  Richard  Due  de  

Campanie,  quiavoit  foutenu  Guibert ,  fit  éìire  

en  fa  place.  11  fut  pris  au  bout  de  quatre  mois  

par  les  gens  du  Pape  Pafchal ,  &  renfermé  dans  

le  Monaftere  de  S.  Laurent.  Les  habitans  de  Ca ­

ve  quiétoit  une  petite  VilleprochedePaleftrine,  

fe  mélerent  enfuite  de  donner  le  Pontificar  àun  

Romain  appellò  Theodoric  ,  qui  ne  fut  revétu  

que  trois  mois  du  tiire  de  Pontife,  &fe  trouva  

trop  heureux  en  le  quittant  de  fe  faire  Anacho-  

rete.  Maginulphe  qui  fut  élù  à  Ravenne  fous  

le  nom  de  Silveftre  IV.  fe  feroit  en  apparence  

mieux  foutenu  ;  mais  il  mourut  peu  de  temps  

aprés  :  Et  ainfi  Pafchal  étant  demeuré  fans  con ­

current  ,  reprit  Caftellano  &  Benevent  fur  le  

Prince  de  Capoue  ,  &la  Ville  de  Cave  ,  dont  

Pierre  Colonne  Abbé  de  Farfe  s ’ étoit  emparé,  

&  chaffa  de  Rome  Eftienne  Corfe  ,  qui  s ’ étant  

faifi  de  l ’ Eglife  de  S.  Paul ,  &d ’ un  Chàteauqui  

étoit  auprés,  faifoit  des  courfes  continuelles  fur  

dePafchal }es  Romains.

II.  contre  Ayant  ainfi  pacifié  l ’ Italie ,  il  tourna  fes  def-  

l ’ Empe-  feins  contre  l ’ Empereur  Henri.  Con  rad  fils  de  cet  

reur  ffoi.Empereur  qui  avoit  le  gouvernement  de  l ’ Italie

une  formule  concerie  ences  termes  :J ’ anathe- “ D-  

matife  toute  herefie  ,  &  principalement  celle  “  

quitrouble  l ’ étatde  l ’ Eglife  prefente,  qui  en-  “  

feigne&foutient  que  fon  nedoit  point  fefou- “  

cier  des  Anathèmes ,  &  qu ’ on  peut  méprifer  les  «  

liensEcclefiaftiques  Je  promets  d ’ obeir  au  Pape  “  

Pafchal  &  à  fesSuccefleurs  : j ’ approuve  &  je “
i  .  < r.  • t , ....  •  -  "

approuve&condamne.  Le  Pape  exigeace  fer- ‘ c  

ment  des  Affiftans  ,  &  publia  le  Jeudy  Saint  

l ’ excommunication  contreHenri  congùè  ences  

termes  :  Parce  que  Henri  n ’ a  point  ceffé  de  dé-  “  

chirerla  robe  de  J esus -C hrist  ,  c ’ eft-àdire"  

de  ravàger  l ’ Eglife  par  fes  rapines ,  &  par  fes w  

, incendies ,  &  de  la  deshonorer  par  fes  parju-  “  

res ,  par  fes  impudicitez  &  par  fes  homicides  ;  «  

il  a  étéexcommunié  &  condamné  à  caufe  de <c  

fa  défobeiflance  parGregoirePape  d ’ heureufe* 4  

memoire ,  &  parUrbain  nótre  Predeceffeur  

&  nous  l ’ avons  encoreanathematifé  pour  tou-  

jours  dans  nòtre  dernier  Synode  par  le  juge-  “  

ment  de  toute  l ’ Eglife,  ce  que  nous  voulons ‘«  

ótre  notoire  à  tout  le  monde,  &  principalement  “  

aux  Ultramontains ,  afin  qu ’ ils  ne  prennent “  

point  de  part  à  fon  iniquité.  “

Henri  pour  éviter  les  effets  de  cette  excom-  Henolte  

munication  ,  fit  publier  fur  la  fin  de  la  méme  de  Henri  

année  ,  qu ’ il  vouloit  laiffer  l ’ Empire  à  fon  fils  V.  contrai  

Henri ,  &ailer  faire  un voiagealaTerreSaintej/oaPrre.  

non  feulement  il  fit  avancer  cela  publiquement  

par  l ’ Evéque  Eginard  ,  mais  il  s ’ engagea  méme  

par  un  vceu  de  faire  ce  voiage.  Cette  propofi-  

tion  lui  acquit  l ’ affeétion  des  Princes  de  l ’ £m~  

pire  &  du  Clergé  ;  &  plufieurs  de  fes  Sujets  fe  

préparerent  à  l ’ accompagner  dans  ce  voiage  :  

mais  comme  iis  virent  qu ’ il  ne  fe  mettoit  point  

en  devoir  d ’ accomplir  fon  vceu  ,  ils  commen-  

cerent  à  changer  de  difpofition  à  fon  égard  ;  

ce  qui  donna  lieu  à  fon  fils  Henri  qui  fe  voioit  

par  là  fruftré  de  l ’ efperance  qu ’ il  avoit  de  jouì'r  

bien-tòc  de  l ’ Empire,  de  fe  reyolter  contre  fon

Pere.


